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Catéchèses spécifiques 

 

« Autour de la Première célébration de l’Eucharistie avec communion » 

 

Fiche d’évaluation des contenus spécifiques – Année 1 
 

Destinataires 

 

Prêtres en responsabilité d’Unité pastorale - Prêtres membres d’équipe presbytérale délégué pour le service de la Catéchèse - Animateur(trice) en pastorale en 

responsabilité pour la Catéchèse - Membres des Equipes locales de catéchèse - Catéchistes/animateurs – Parents -  Prêtres, diacres ou religieux(ses) qui assurent 

un service dans la Catéchèse,… 

 

Objet 

 

Discerner les éléments théologiques qui pourront permettre de préparer au mieux les rencontres catéchétiques spécifiques à la préparation de la première des 

Communions eucharistiques au terme de l’Année 1  

- dans la dynamique voulue par les Evêques de Belgique 

-- définie dans la Lettre pastorale Devenir adulte dans la foi (2006) 

-- explicitée dans la Note de travail Grandir dans la foi (2007).  

- en correspondance avec la demande de notre Evêque, Mgr Guy Harpigny, exprimée dans le document « Pour un renouveau de la Catéchèse – ‘Je vous 

ai transmis ce que j’ai moi-même reçu…’ (1Co 15) – Parcours catéchétique de type ‘catéchuménal’ en deux pôles » 

L’ensemble de cette dynamique s’inscrit dans la droite ligne du  Directoire général pour la catéchèse, établi par la « Congrégation pour le Clergé » (1997). 

Cette « fiche d’évaluation des contenus spécifiques » vaut autant pour la préparation/formation des animateurs de la Catéchèse (voir ci-dessus Destinataires) 

que pour la préparation/construction des rencontres spécifiques elles-mêmes. 

 

Plan 

 

Dans un premier temps, la fiche explicitera la dynamique d’ensemble catéchétique dans laquelle devrait se situer la préparation spécifique à la première des 

communions. 

Dans un second temps, la fiche donnera les éléments théologiques jugés indispensables pour une juste préparation à la « Première Communion », éléments de 

« contenu théologique » qui devraient se trouver dans le parcours des rencontres spécifiques à la préparation de la « Première Communion » (Année 1). 
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1
er

 temps 

Dynamique d’ensemble 
 

« Voici que le semeur est sorti pour semer »  

(Mc 4, 3) 

 

1 - Pour commencer, rappelons-nous ce que nous demande le Christ Jésus ? 

 

Il nous demande d’annoncer la « Bonne Nouvelle » (l’ « Evangile ») à toute la création, ou dit autrement : « évangéliser »   

« L’Eglise existe pour évangéliser, c’est-à-dire pour porter la Bonne Nouvelle à toutes les couches de l’humanité et, sous son influence, 

transformer de l’intérieur et rendre nouvelle l’humanité elle-même » (Directoire général pour la Catéchèse, n° 46) 

 

C’est bien au cœur de cette mission de toute l’Eglise qu’est l’Evangélisation, que se situe la Catéchèse.  

Nous sommes donc appelés à proposer le chemin de la Foi chrétienne à tout un chacun, quel que soit son âge, et ensuite à l’aider à grandir dans la foi.  

La préparation spécifique à la « Première des Communions » est une, mais n’est qu’une des étapes d’un itinéraire, d’un chemin de conversion et de 

maturation de la foi, qui prendra toute cette vie, qui ne finira donc jamais et qui ne peut se vivre que librement. 

 

2 - Pour répondre à cette demande, nous nous devons de percevoir/saisir quels sont les traits les plus marquants de la dynamique catéchétique qui doit 

dès lors nous animer et ensuite, nous devons travailler à… y entrer. 

 

Le but de la catéchèse est de proposer à chaque être humain un chemin de vie en communion avec Jésus-Christ : vivre « l’expérience spirituelle », 

c’est-à-dire faire l’expérience au cœur de « ma » vie de la présence agissante du Christ ressuscité. 

 

Le modèle catéchétique adéquat est celui de la catéchèse d’initiation. Elle a pour objet d’offrir les fondements de la vie chrétienne, c’est-à-dire ce qui 

concerne l’aspect de connaissance, de célébration, de prière et tout ce qui touche au vivre. Cela ne peut se faire, évidemment, que progressivement. Il 

s’agit donc de favoriser l’expérience de la vie chrétienne. 

 

Les destinataires de la catéchèse sont… toutes personnes…  

 Bien sûr ! Celles qui se préparent au franchissement d’une étape de Foi… 

Mais également celles qui les accompagnent (catéchistes, animateurs ; mais encore les parents, parrains/marraines, …) 

Et aussi les membres de la communauté chrétienne… 

Il importe donc de toujours prêter une grande attention aux terrains à ensemencer (le monde qui nous entoure, la(les) culture(s), n’oublier personne…) 

ainsi qu’aux diverses  situations de vie (accueillir chacun tel qu’il est…). 
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Il s’agit également de mettre tout en œuvre pour que chaque personne puisse s’incorporer au mieux dans la communauté chrétienne : « Devenez ce que 

vous recevez, le Corps du Christ », écrira St Augustin (Sermon 227 & 272)... Avoir une grande attitude d’accueil des personnes est naturellement 

essentiel. 

 

 Nous nous devons surtout de rendre/donner à Dieu toute la place qui lui revient. 

 

Enfin pour mener à bien une telle catéchèse, la priorité devra être donnée à un travail en équipe, en Eglise. Eveiller les parents à leurs rôles de premiers 

éducateurs de la foi de leurs enfants et rappeler que l’initiation chrétienne est  l’œuvre de toute la communauté des fidèles  pourraient être fécond. 

 

3 - Articulation nécessaire de toutes les composantes de la Catéchèse 

 

Toute proposition catéchétique verra donc s’articuler   

- les rencontres spécifiques de préparation à un franchissement d’une étape de foi (ici en l’occurrence, la préparation à la « Première des 

Communions »)  

- à un ensemble d’autres propositions toutes aussi importantes pour l’équilibre de l’ensemble (assemblées catéchétiques, eucharistie dominicale en 

communauté, autres célébrations,…). 

 

4 - Et si la demande concerne un enfant non baptisé ?... 

 

Dernier élément important à soulever : lorsqu’une demande à la préparation à la « Première Communion » se conjugue avec la demande du 

Baptême, nous nous trouvons dans le cadre de l’initiation chrétienne d’un enfant en âge de scolarité et  il convient de veiller à valoriser la dynamique 

propre à cette initiation chrétienne sacramentelle.  

Une fiche propre à cette démarche sera bientôt éditée. 

 

 Demandons-nous : 

  - Est-ce que notre méthode s’articule bien avec cette dynamique d’ensemble ? 
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2
ème

 temps 

Eléments de contenu théologique pour un parcours de rencontres spécifiques « Première Communion » 
 

« Ceci est mon Corps… Ceci est mon Sang… »  

(Mc 14, 22.24) 

 

1 – Quelques éléments de contenu théologique essentiels que chaque enfant ou jeune devrait rencontrer à l’un ou l’autre moment des rencontres 

spécifiques préparatoires à la « Première Communion » 

 

 Demandons-nous : 

  - Ces éléments se retrouvent-ils dans la (les) « méthode(s) » que nous utilisons dans notre unité pastorale ? 

  - Si non, comment pourrions-nous les intégrer ? 

 

Items retenus Objectifs enfants Objectifs adultes 

 

1. Mémoire du Baptême - Prière 
 

 Dieu aime tous les hommes ; il nous 

appelle tous à devenir ses enfants 

 

 Devenir enfant de Dieu. 

 Entrer dans le Peuple des enfants de Dieu. 

 

 

 

 

 

 

 

 Rencontrer Jésus et le Peuple des enfants 

de Dieu, notamment dans la Messe du 

Dimanche (Ouverture de la célébration). 

 Prier comme Jésus, comme Marie, comme 

… 

 

 

 

 

 Se savoir aimé, appelé, invité, attendu, 

accueilli. 

 

 « Revisiter » mon baptême (film, photos, 

cierge, vêtement…) 

 S’enraciner dans l’histoire de l’Alliance et 

de la Promesse (« Histoire Sainte ») et 

découvrir qu’elle est aussi « mon »  

histoire (récit de l’histoire du Peuple de 

Dieu dans laquelle ils entrent et où ils 

rencontreront Jésus Christ). 

 

 Découvrir la première étape de la Messe 

 

 

 Apprendre à prier 

 

 

 

 Se savoir aimé, appelé, invité, attendu, 

accueilli. 

 

 (Re)découvrir le Baptême qui est le lieu de 

tous les « commencements » 

 S’enraciner dans l’histoire de l’Alliance et 

de la Promesse (« Histoire Sainte ») qui 

est aussi « mon » histoire (récit de 

l’histoire du Peuple de Dieu dans laquelle 

les chrétiens s’enracinent et  rencontrent 

Jésus Christ). 

 

 Redécouvrir avec mon enfant la première 

partie de l’Eucharistie : ma place, sa 

place… 

 La place de la prière 

 Eveiller les parents à leur rôle de premiers 

catéchètes de leurs enfants. 

 Réflexion : Dieu nous appelle pour nous 

donner la vie en plénitude. 
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2. Qui est Jésus ? - Prière 
 

 Jésus nous apprend qui il est à travers les 

quatre Evangiles. 

 Jésus nous apprend à prier : « Notre Père » 

 

 

 

 

 

 Ecouter Dieu qui se dit (Liturgie de la 

Parole). 

  

 

 

 Jésus nous dit qui il est (le Fils de Dieu) et 

nous annonce le projet d’amour de son 

Père qui est aussi notre Père 

 Entrer dans la réciprocité de relations : 

avec Jésus, entre nous… 

 Prendre conscience que Jésus nous donne 

des paroles de vie 

 

 Découvrir la deuxième étape de la Messe 

 Favoriser l’accueil de la Parole, 

l’ouverture du cœur et éveiller à la 

réponse à donner. 

 

 

 

 Dieu est « Quelqu’un » qui se révèle dans 

son identité et son projet de salut 

 Entrer dans la réciprocité de relations : 

avec Dieu, en Eglise… 

 Prendre conscience que Jésus nous donne 

des paroles de vie pour grandir 

 

 

 Redécouvrir avec mon enfant la deuxième 

partie de l’Eucharistie : importance de 

l’écoute « intérieure » de la Parole 

 Favoriser l’accueil de la Parole, 

l’ouverture du cœur et éveiller à la 

réponse à donner. 

 

 

3. L’Eucharistie – Devenir le corps du 

Christ – Prière 

 

 Présence réelle : par les récits des « repas 

de Jésus après la Résurrection », 

rencontrer Jésus dans cette Présence 

sacramentelle (contemplation). 

 Prière d’action de grâce. Si possible : 

Œuvre de l’Esprit Saint (épiclèses sur le 

Pain & le Vin, et sur l’Assemblée). 

 

 

 

 Jésus se rend présent (Liturgie 

eucharistique) 
 

 

 

 

 

 Faire la distinction entre la réalité « que je 

vois » et la réalité de la Foi. 

 Découvrir les signes, paroles et gestes qui 

disent le Mystère (quelque chose qu’on ne 

finit jamais de découvrir) de la présence 

du Christ aujourd’hui dans son Corps et 

son Sang 

 Discerner la double œuvre de l’Esprit 

Saint  

 

 Découvrir la troisième étape de la Messe 

 

 

 

 

 Faire la distinction entre la réalité « que je 

vois » et la réalité de la Foi. 

 Découvrir les signes, paroles et gestes qui 

disent le Mystère (quelque chose qu’on ne 

finit jamais de découvrir) de la présence 

du Christ aujourd’hui dans son Corps et 

son Sang 

 Discerner la double œuvre de l’Esprit 

Saint 

 

 Redécouvrir avec mon enfant la troisième 

partie de l’Eucharistie : importance de la 

Foi en la Présence 
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 « Devenez ce que vous recevez » (chant !) 

 Vivre en enfant de Dieu 

 

 

 

 

 

 Devenir, vivre et témoigner (Envoi). 

 A la suite du Christ, vivre l’amour de 

Dieu, de soi et des autres dans le quotidien 

de notre vie. 

 Prendre conscience que nous sommes 

envoyés pour annoncer la Bonne Nouvelle 

de Jésus 

 

 Découvrir la dernière partie de la Messe 

qui « ne la termine pas » mais qui l’ouvre 

sur toute ma vie de la semaine… 

 A la suite du Christ, vivre l’amour de 

Dieu, de soi et des autres dans le quotidien 

de notre vie. 

 Prendre conscience que nous sommes 

envoyés pour annoncer la Bonne Nouvelle 

de Jésus Christ. 

 

Découvrir la dernière partie de la Messe 

qui ne l’achève pas mais ouvre sur un 

« Envoi » dans le quotidien de la vie de 

chacun 

 

2 – Un passage qui a inspiré la rédaction de cette grille 

 

Première Lettre de saint Jean 4, 7-21 

07 Mes bien-aimés, aimons-nous les uns les autres, puisque l'amour vient de Dieu. Tous ceux qui aiment sont enfants de Dieu, et ils connaissent Dieu.  

08 Celui qui n'aime pas ne connaît pas Dieu, car Dieu est amour.  

09 Voici comment Dieu a manifesté son amour parmi nous : Dieu a envoyé son Fils unique dans le monde pour que nous vivions par lui.  

10 Voici à quoi se reconnaît l'amour : ce n'est pas nous qui avons aimé Dieu, c'est lui qui nous a aimés, et il a envoyé son Fils qui est la victime offerte 

pour nos péchés.  

11 Mes bien-aimés, puisque Dieu nous a tant aimés, nous devons aussi nous aimer les uns les autres.  

12 Dieu, personne ne l'a jamais vu. Mais si nous nous aimons les uns les autres, Dieu demeure en nous, et son amour atteint en nous sa perfection.  

13 Nous reconnaissons que nous demeurons en lui, et lui en nous, à ce qu'il nous donne part à son Esprit.  

14 Et nous qui avons vu, nous attestons que le Père a envoyé son Fils comme Sauveur du monde.  

15 Celui qui proclame que Jésus est le Fils de Dieu, Dieu demeure en lui, et lui en Dieu.  

16 Et nous, nous avons reconnu et nous avons cru que l'amour de Dieu est parmi nous. Dieu est amour : celui qui demeure dans l'amour demeure en 

Dieu, et Dieu en lui.  

17 Voici comment l'amour, parmi nous, atteint sa perfection :il nous donne de l'assurance pour le jour du jugement. Car ce que nous sommes dans ce 

monde est à l'image de ce que Jésus est lui-même.  

18 Il n'y a pas de crainte dans l'amour, l'amour parfait chasse la crainte ;car la crainte est liée au châtiment, et celui qui reste dans la crainte n'a pas atteint 

la perfection de l'amour.  

19 Nous aimons parce que Dieu lui-même nous a aimés le premier.  

20 Si quelqu'un dit : « J'aime Dieu », alors qu'il a de la haine contre son frère, c'est un menteur. En effet, celui qui n'aime pas son frère, qu'il voit, est 

incapable d'aimer Dieu qu'il ne voit pas.  

21 Et voici le commandement que nous avons reçu de lui : celui qui aime Dieu, qu'il aime aussi son frère. 
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3 – Saint Augustin – Sermon 272. POUR LE JOUR DE LA PENTECOTE. SUR L'EUCHARISTIE (extraits) 

 

ANALYSE. — C'est aux nouveaux baptisés que s'adresse ce discours. Après leur avoir dit que ce qu'ils ont déjà vu sur l'autel est le corps même et le sang de 

Jésus-Christ, saint Augustin indique la signification « symbolique » de ce sacrement. Il nous rappelle que pour devenir nous-mêmes le corps de Jésus-Christ, 

nous devons faire en nous le travail qui se produit sur le blé et sur le raisin pour en faire le corps et le sang du Sauveur. 

 

Ce que vous voyez maintenant sur l'autel, vous l'avez déjà vu la nuit dernière. Mais qu'est-ce ? Qu'est-ce que cela signifie ? Quel grand et mystérieux 

enseignement y est contenu? On ne vous l'a pas dit encore. 

Que voyez-vous donc? Du pain et un calice; vos yeux mêmes en sont garants; mais, puisque votre foi demande à s'instruire, ce pain est le corps du Christ, ce 

calice est son sang. Voilà la vérité en deux mots, et c'est peut-être assez pour la foi. La foi cependant désire comprendre, car un prophète a dit : « Vous ne 

comprendrez point, si vous ne croyez (Is VII, 9, selon LXX) ». 

Vous pourriez me dire en effet: Tu nous as ordonné de croire, fais-nous comprendre maintenant. Chacun de vous ne sent-il pas s'élever dans son esprit une 

réflexion et ne se dit-il pas : Nous savons où Jésus-Christ Notre-Seigneur a pris un corps; c'est dans le sein de la Vierge Marie. Enfant, il a pris le sein maternel, 

on l'a nourri, il a grandi, il est parvenu jusqu'à la jeunesse, puis il a été persécuté par les Juifs, attaché au gibet, mis à mort sur un gibet, descendu de ce gibet; il 

est ressuscité ensuite le troisième jour et le jour qu'il a voulu il est monté au ciel ; c'est là qu'il a porté son corps ; c'est de là qu'il viendra juger les vivants et les 

morts; c'est là qu'il est maintenant assis à la droite du Père : comment donc ce pain est-il son corps ? comment ce calice, ou plutôt ce que contient ce calice, est-

il son sang? 

Si l'on dit, mes frères, que ce sont ici des sacrements, c'est qu'ils expriment autre chose que ce que l'on voit en eux. Que voit l’oeil? Une apparence corporelle. 

Que saisit l'esprit? Une grâce spirituelle. 

Veux-tu savoir ce qu'est le corps du Christ? Ecoute l'Apôtre, voici ce qu'il écrit aux fidèles : « Or vous êtes le corps du Christ et ses membres (1 Co XII, 27) ». 

Mais si vous êtes le corps et les membres du Christ, n'est-ce pas votre emblème qui est placé sur la table sacrée, votre emblème que vous recevez, à votre 

emblème que vous répondez Amen, réponse qui témoigne de votre adhésion? On te dit : Voici le corps du Christ. Amen, réponds-tu. Pour rendre vraie ta 

réponse, sois membre de ce corps (…) 
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4 – St Augustin – Sermon 227 POUR LE JOUR DE PÂQUES. IV. AUX NOUVEAUX BAPTISÉS. SUR L’EUCHARISTIE (extraits) 

 

ANALYSE. — Après avoir rappelé que l'Eucharistie est vraiment le corps et le sang de Jésus-Christ, saint Augustin veut montrer que ce sacrement est aussi 

un symbole d'union. Quelle union admirable entre les grains de blé qui composent le pain eucharistique ! Aussi en nous invitant solennellement à élever nos 

coeurs vers Dieu et à nous donner le saint baiser de paix, l’Eglise nous redit que nous devons être liés par la charité avec Dieu et avez nos frères. Prenons 

garde de profaner un sacrement si redoutable. 

 

Je n'oublie point mon engagement. A vous qui venez d'être baptisés j'avais promis un discours sur le sacrement de la table sacrée, sacrement que vous 

contemplez en ce moment même et auquel vous avez participé la nuit dernière. Vous devez connaître en effet ce que vous avez reçu, ce que vous recevrez 

encore, ce que vous devriez recevoir chaque jour. 

Ce pain donc que vous voyez sur l'autel, une fois sanctifié par la parole de Dieu, est le corps du Christ. Ce calice, ou plutôt ce que contient ce calice, une fois 

sanctifié aussi par la parole de Dieu, est le sang du Christ; et le Christ Notre-Seigneur a voulu par là proposer à notre vénération son propre corps et ce sang 

qu'il a répandu en notre faveur pour la rémission des péchés. 

Mais si vous les avez bien reçus, vous êtes ce que vous avez reçu, sans aucun doute. « Si  nombreux que nous soyons, dit en effet l'Apôtre, nous sommes tous 

un seul pain, un seul corps (1Co X, 17) ». Ainsi fait-il connaître la signification de ce sacrement, reçu à la table du Seigneur : « Nous sommes tous un seul pain, 

un seul corps; si nombreux que nous soyons ». Ce pain sacré nous apprend donc combien nous devons aimer l'union. 

En effet, est-il formé d'un seul grain? N'est-il pas au contraire composé de plusieurs grains de froment? Ces grains, avant d'être transformés en pain, étaient 

séparés les uns des autres; l'eau a servi à les unir après qu'ils ont été broyés. Car si le froment n'est moulu, et si la farine ne s'imbibe d'eau, jamais on n'en fait du 

pain. C'est ainsi que durant ces jours passés vous étiez en quelque sorte écrasés sous le poids des humiliations du jeûne et des pratiques mystérieuses de 

l'exorcisme. L'eau du baptême est venue comme vous pénétrer ensuite, afin de faire de vous une espèce de pâte spirituelle. Mais il n'y a pas de pain sans la 

chaleur du feu. De quoi le feu est-il ici le symbole? Du saint chrême: car l'huile qui entretient le feu parmi nous est la figure de l'Esprit-Saint. Soyez attentifs à 

la lecture des Actes des Apôtres; c'est maintenant, c'est aujourd'hui même qu'on commence à lire cet ouvrage, et quiconque veut faire des progrès dans la vertu, 

trouve là des moyens pour réussir. Quand vous venez à l'église, laissez de côté vos vains entretiens et appliquez-vous à étudier les Ecritures; nous sommes pour 

vous comme les livres qui les renferment. Remarquez donc et reconnaissez que le Saint-Esprit descendra le jour de, la Pentecôte. Comment viendra-t-il ? 

Comme un feu, puisqu'il s'est montré sous la forme de langues de feu (…) Ainsi donc le Saint-Esprit viendra comme le feu après l'eau, et vous deviendrez un 

pain sacré, le corps de Jésus-Christ. N'est-il pas vrai alors que le sacrement de la table sainte nous rappelle l'unité? (…) 

 

 

5 – Chant « Devenez ce que vous recevez » 
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